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Le rendez-vous des livres

La monographie de Jacques Pierre Jean 
Rousseau « est désormais un livre qui fi-
gurera dans la bibliothèque des historiens 
de l’architecture moderne », indique dans 
sa préface le professeur Dominique Mas-
sounie. Avec raison. Car ce bel ouvrage, 
richement illustré et documenté, que 
signe Jean-Loup Leguay, offre un éclairage 
particulièrement dense sur l’aménage-
ment du territoire et l’embellissement 
urbain au siècle des Lumières, à travers 
l’œuvre de cet ingénieur et architecte 
qui s’installa en Picardie en 1757. S’adres-
sant aussi aux curieux de l’évolution des 
politiques publiques urbaines, l’ouvrage 
s’attarde sur l’architecture à Amiens 
pendant la Révolution. L’auteur raconte 
notamment comment Rousseau mena 
alors « une campagne farouche » pour la 
défense de la cathédrale ; plus loin, il 
détaille la gestation de la nouvelle halle 
au blé dans cette seconde moitié du 
XVIIIe siècle, marquée par une vague de 
constructions et reconstructions dans 
les grandes villes. Du beau travail argu-
menté avec passion. 
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L’architecte Rousseau, 
bâtisseur de la cité moderne

De sa prison, le docker ouvrier-char-
bonnier Jules Durand écrivait sa déter-
mination, sa dignité mais aussi sa 
confiance en une justice bien ingrate. 
Celle-là même qui reconnut enfin – mais 
à demi-mot seulement – l’innocence 
du syndicaliste CGT il y a cent ans, le 
11 juin 1918. Jules Durand, qui avait fait 
se soulever la population laborieuse du 
port du Havre en 1910 pour réclamer de 
meilleures conditions de travail, fut vic-
time d’une machination qui le conduisit 
à la folie, puis à la mort dans l’indigence. 
Accompagnant les lettres que Durand 
adressa à son épouse et à ses proches, le 
visage du syndicaliste s’éclaire sous le 
trait d’Ernest Pignon-Ernest et sous le 
crayon d’un des dockers d’aujourd’hui, 
pour qui la soif de justice demeure in-
tacte. L’actualité de son histoire, entre-
tenue par l’Association des amis de Jules 
Durand, trouve un puissant écho dans 
les hommages rendus par plusieurs au-
teurs, dont Joseph Andras, qui, dans 
l’époque de la « start-up nation », rap-
pelle que « les maîtres tuent encore ». 
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idées reçues 
sur La thaïLande
eugénie Mérieau
Le Cavalier bleu,  
152 pages, 12 euros

La Thaïlande n’échappe pas à l’orien-
talisme. Peu étudiée, elle charrie les 
clichés véhiculés – de Michel Houellebecq 
à Frédéric Mitterrand – sur la prostitution 
ou la drogue. C’est à partir de ce constat 
d’une méconnaissance quasi totale que 
la chercheuse Eugénie Mérieau s’attache 
à brosser un portrait historique, écono-
mique, politique et social du royaume 
d’Asie du Sud-Est. Attachée d’ensei-
gnement à Sciences-Po Paris, l’auteure 
avait déjà publié un livre éclairant sur 
le mouvement des Chemises rouges 
(Irasec/CNRS, 2013). Cette fois, au travers 
de vingt idées reçues, elle décrypte une 
société qui, loin d’être pacifiée, connaît 
un coup d’État tous les six ans et demi 
en moyenne. Eugénie Mérieau revient 
également sur la « définition ineffective » 
de monarchie constitutionnelle, la loi 
de lèse-majesté qui connaît une nouvelle 
vigueur et permet d’enfermer nombre 
d’opposants, l’empreinte d’un boudd-
hisme qui sert à cliver la société. Indis-
pensable avant un éventuel séjour sur 
les plages de Phuket. 

lina sankari
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L’ouvrage dont il est ici question passe en revue 
une multitude de solutions pour réduire nos 
émissions de gaz à effet de serre dans des domaines 
aussi variés que la production d’énergie, l’ali-
mentation, la conception des bâtiments et des 

villes, les transports, le recyclage de divers matériaux, etc. 
Dans cet ouvrage collectif, les rotations longues sont pré-
conisées pour l’agriculture, un rappel opportun alors que 
les monocultures de rente sont en train d’épuiser les sols.

Certains passages nous montrent comment se préserver 
des conséquences du réchauffement et lutter contre ce qui 
contribue à l’accentuer. Ainsi, « selon Gwyn Prins, professeur 
émérite à la London School of Economics and Political Science, 
l’addiction à l’air conditionné est “l’épidémie la plus répandue 
et la moins remarquée” aux États-Unis, où la quantité 
d’électricité produite pour maintenir la fraîcheur des bâti-

ments est équivalente à celle consommée 
en Afrique, tous usages confondus ».

La culture du bois associée 
à l’agriculture
Ce livre montre que nous sommes face au 

risque d’emballement du climat. En té-
moigne ce passage très documenté sur 
l’état des forêts tempérées : « Un monde en 
réchauffement pose par ailleurs de nouvelles 
problématiques que les initiatives de res-
tauration doivent désormais prendre en 
compte. Selon certains, nous entrons dans 
une période de “méga-perturbation”, qui fait peser sur les 
forêts tempérées des pressions de plus en plus écrasantes. 
Les sécheresses sont plus fréquentes, les vagues de chaleur 
plus longues et les incendies plus graves… » C’est en effet ce 
qui se passe actuellement, avec des incendies non maîtrisés 
en différentes régions de la planète.

Voilà qui rend cohérente la culture du bois associée à 
l’agriculture que décrit ce livre comme une solution 

pertinente pour l’avenir. En témoigne 
cet extrait concernant les pratiques syl-
vopastorales. Cela consiste à « allier arbres 
ou arbustes et pâtures pour augmenter 
les rendements. Le bétail engraisse plus 
vite et produit une viande de meilleure 
qualité ». Ce qui nécessite de tourner le 
dos à la « solution » des parcs d’engrais-
sement d’Amérique et d’Australie, qui 
nourrissent les herbivores au grain pour 
répondre à la demande sur le marché 
mondial. 

Ce tour d’horizon de quelques recettes 
pour freiner le réchauffement climatique ne nous donne 
pas toutes les solutions pour diviser par quatre nos émis-
sions de gaz à effet de serre dans les trente prochaines 
années. Mais sa lecture donne à réfléchir et on se dit que 
les décideurs politiques et les économistes qui les 
conseillent devraient le lire en priorité. Ils risquent 
pourtant d’être les derniers à s’y intéresser. 

Gérard le Puill

Recettes contre le réchauffement climatique
Parlons-en !

Au sommaire 
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